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Déclaration liminaire du 29 janvier 2015 

 

Madame l’Inspectrice d’académie-DASEN, 

Mesdames et messieurs les membres de la CAPD du Bas-Rhin, 

 

Avant tout, nous souhaitons adresser nos vœux à l'ensemble des membres de la CAPD du Bas-Rhin. Difficile 
dans le contexte actuel de trouver des mots, mais nous souhaitons que cette année 2015 soit plus belle, plus 
fraternelle, plus solidaire que jamais... 

 

Les attentats contre le journal «Charlie Hebdo» ainsi que les meurtres racistes et antisémites ont soulevé une 
immense émotion et interpellé l'école et les enseignants. Comme de nombreux syndicats de l’éducation, le 
SNUipp et la FSU ont appelé à se mobiliser pour les manifestations du 11 janvier. En effet comment défendre 
l'école sans défendre la laïcité qui est un des piliers de notre démocratie et l'essence même de notre école 
républicaine. À ce propos, il s’avère plus que jamais d’actualité de faire enfin disparaître la religion de 
l’emploi du temps des écoliers alsaciens et de leur rendre ainsi les 24 h d’enseignement auxquelles ils ont droit. 

 

L'école a été largement mobilisée face à ce drame et une fois encore, les enseignants se sont retrouvés bien 
seuls, en première ligne, face aux réactions des élèves et des parents. Quand ce n’était pas face à leur 
administration. Nous nous réjouissons d’ailleurs que la mobilisation massive ait permis la réintégration de 
notre collègue mulhousien du second degré. Les mesures hâtives et inconsidérées prises à son encontre par le 
Recteur laisseront malgré tout des séquelles aussi bien dans le corps enseignants que dans le quartier où il 
enseigne. 

 

La société attend beaucoup de l'école. L'État attend tout de ses agents. Mais dans le même 

temps, tout est organisé pour rendre l'école très inégalitaire. La dernière révision de la carte de l'éducation 
prioritaire n'en est qu'un exemple criant. Et comment qualifier la situation du groupe scolaire Reuss et du 
collège du Stockfeld pour lequel l’administration refuse de reconnaître son erreur ?  

700 élèves issus de familles particulièrement défavorisées qui s’évanouissent dans les arcanes bureaucratiques, 
700 élèves pourtant bel et bien présents tous les jours dans les classes.  

Et que dire du taux de chômage et du revenu moyen pris en compte ? Les chiffres du quartier du Neuhof 
seraient-ils devenus plus favorables que ceux de la ville de Strasbourg dans son ensemble ? Par quel miracle ? 

 

Malgré les protestations justifiées des parents, des enseignants et de leurs représentants, dans notre académie, 
nous ne pouvons que le déplorer, c’est le monologue social qui tend à se développer. 

 

Les opérations de carte scolaire, cette année encore, sont repoussées après les élections. Qu’appréhendent donc 
les politiques ? Que les dotations en postes, au vu des besoins, apparaissent totalement insuffisantes ? Passés 
les discours, en effet, que reste-t-il de la priorité au primaire ? Éducation prioritaire, RASED, remplacement, 
effectifs, formation… en 2015 les conditions de travail des enseignants continuent de se dégrader, leurs 
salaires ne cessent de diminuer, leur formation n’a pas réapparu.  

 

Autant de bonnes raisons de faire grève le 3 février, et de dire, avec la FSU : « ça suffit ! »  
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